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To low ambition, and 10 Scottiſh pride: 
Let us (ſince life can little more ſupply, 
Than, juſt to fight @ duel... and 10 die) 
Expatiaie, freely, upon Noman- kind; 


And trace, the might 'y errors of ber mind ; 


Mark where her thouſand weeds, promiſcuous „f boot; 


And, fearleſs, cultivate forbidden fruit : 
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Rgreites+oi, cher C... abatidonnes tout 


a la baſſe ambition-a Forgueil des Ecoflois. 


Puiſque la vie ne peut gueres fournir que 


des occaſions de ſe battre en duel . ... & de 
mourir. Etendons librement nos reflexions 
far le Sexe; Tragons les puiſſantes erreurs 
dont il eſt ſuſceptible, & remarquons dans ce 
vaſte champ, parmi les Epines qui y crois- 
ſent, les fruits defendus que Fon on y cultive 


fans crainte. Tachons d'examiner ce qu "= 
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(5) 
Together, let us trace this ample field; 
Try, what tbe open, what the covert yield ; 
Te artful tricks, and preri 7 flights explore, 
Of ev Ty. coy, and every willing whore : I 
E Je, all ber walks; [ boot "folly „ as it flies; 4 
Notice ber actions, as to fight they riſe: . 
Blame, where we E - but | Jaugh , where eer we can 
And j bet, that Woman is the Foe of Man. 
of God above, ar Woman bere As tion] 
Nhat can we reaſon, but from what we know 4 
of ber, what ſee we but ber Nation here, H 
From which 70 reaſon 5 or to which refer ? F | 8 
Tarougherorldeummumber'd though tbe God be 100 n, 
Womas's acknowledg "d only in our otun. | 9 


Woman O 'preſuptuous! would the reaſon fad; 


© * 


Why "rg be is form'd 10 litle 2 and 1 blind . 


« Ee 
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_ preſente ala vie, Fapprofondir ce qu'il tient 
cache. Efforgons - nous, dis- je, de dèvolop- 
ber les ſubtiles intrigues des Femmes „& les 


airs de retenue qu affectent celles qui iſe profli- 
tuent de bon gre. Jettons les yeux ſar toutes 


leurs demarches-; frappons la folie dans 'ſes. 


acces; Epions les juſque dans leur ſource; con- 

damnons ce qui eſt blamable; mais rions au- 

tant que nous en aurons lieu „& montrons 
3 

que la Femme eſt Pe ennemie de PHomme: 


Que pouvons-nous dire de Dieu la haut, 


ou de la Femme ici bas, que ce que nous en 
ſavons? Delle, que voyons nous de plus 

que ſon Etat, dont nous puiſſions raiſonner, 
ou tirer des Conſẽquences? On connoit Dieu 


par des Mondes ſans nombre; La Femme 


Teſt connue que dans celui que nous habi- 
Z tons. : 
Femme preſfomptueuſe! tu voudrois favoir 


Aa tu naquis fivile&fiaveugle?il te ſe· 
9a 5 ra 


2. 9 EK — 


C 10, 
But lr ber firſt the harder reaſon gueſs ee Wo 


Wy be is form no Vlinder, andwolofer || 

Aſtof ber mother, Earth , why oats are made 0 
Taller , or ſtronger, than the weeds they ſhade? | fc 
Woman reſpecling, wbat moſt wrong we call. 8 : 
May, muſt be rigbt, as relative 10 all. 28 ul 


' That woman's belpleſs ,ſa ö WE. © beaveni in fault; 5 

Say rather... ſbe's as perfect as ſ be ought: 905 
Her knouwledge, meaſured to ber ſlate and Move, 3 
Her time, a moment; and a point, ber ſpate. © 
Heav' 7 from Us al conceals the book of fate, | 
Or who would wed the woman be muſt bate ? . 
The girl thy paſſion dooms a lawfid prey, | 
Had ſbeshy reaſon, would ſbe ſing, and play? 
Pleas'd to. the laſt , ſhe yields ber virgin charms, _ 
Aud bues the dear deftrojer in ber arms. 


5 


ra bien moins aiſẽ de deviner pourquoi tu ne fuʒ 


pas for mee | plus aveugle ENCOT ea plus abjecte. | 


Demandes à la terre du ſein de laquelle tu 


forts pourquoi les ChEnes ſont plus hauts & plus | 


forts que les brins d Herbes qui croiſſent a leur 
ombre. Ce que nous appellons un Mal, a Pe- 
card de la Femme, 'peut-Etre & doit - tre 
un Bien par rapport a Univers. 
La Femme, dira- t- on, manque de forces 


pour s'aider elle-meme, N*en imputons pas la 


faute au ciel; convenons plutot quꝰ elle eſt auſſi 
parfaite qu'elle doit Petre. Ses lumieres ſont pro- 
portionnees a ſont tat & au rang qu'elle occupe 
en ce Monde. Sa carriere eſt la durèe d'un mo- 
ment, & ſon tems un point dans Pimmenſite des 
Siécles. Le Ciel a cache à ? Homme le Livre des 
Deſtins; autrement quel eſt celui qui Epouſeroit 
ne Femme quꝰ il doit hair? La Fille, deſtince à 


devenir la proye legitime de ta paſſion; Chante- 


oit- elle, auroit· elle envie de folatrer, ſi elle pou- 
[voir lire dans les replis de ton cœur? Mais non, 
enchantèe juſqu à la fin, elle prodigue ſes pre- 


eres faveurs & ſerre entre ſes bras le cher Ob- 


et de ſa tendreiſe, le Raviſſeur de ſes charmes. 


| e 
| 7 5 5 
Ob! Blindueſs to the future, not to fee 


Her txv0 worſt enemies are, love and ibee; ; 

From whom t0 endleſs ruin de ts hu, 

= fatal paſſion i is ber puniſ bment, ; 

Þ Hupe ſprings eternal in the female real, , l 
| N omen ne er are, but akuays zo be ble ft: ] 
4 The girls uneaſy and confi 3 will. run L 
' From dear mamma 70 us 5 ” be undone. | 4 

Lo! the poor Indian, whoſe untutor'd mind, „ 9 

2 th Europcan tafte all unrefin'd. r 

| bo never ſaw or maſquerade or play, 2 b 

Nor ſhone at court on George s natal days DTT 8 

T. ſample nature to ber bope bas given „ 1 | 3 

In ber dear fury Lord „ an bunbler beav\ 13 4 d 

| | To be, contents ber natural. deſir ire, ka b 

| Sbe aiks 2 angels wing 5 10 Lab fire; : | a 


5 — e 


But 


1 


(13) 
Obſcurits de Pavenir! & bandeau! qui em- 


eche qu'on ne voie que ſes Enne mis les plus 
declares ſont toi-mème & PAmour, & que 
fa perte irreparable n'eſt qu'une ſuite dune 


funeſte paſſion, >, a lp la punit ion eſt. at- 


tachée. 
L'eſperance . toujours Pinterprete des 


Femmes. Elle leur annonce des préſages de 
bonheur, qui jamais ne ſe réaliſent. Les Filtes, 


trop ſoigneuſement gardees & genees, trouve- 


ront le moment de ſe ſouſtraire a la vigilance 
de leur chere Maman, N Menak nos 


pour ctre nos Victimes. 


Voĩs cette pauvre Indienne; dont Peſprit, 4- 
bandonns a lui- meme, n'eſt point imbu du 
genre de vie que Fon mene en Europe. Quoi- 
qu'elle nꝰait jamais paru au Bal & aux Specta- 
cles, ni brille a la Cour le jour anniverſaire 


de la naiſſance du Roi George, elle tient nean- 


moins de la ſimple: Nature Peſperance d' etre 
heureuſe dans la poſſeſſion de ſon Amant Negre. 


| Born&e à ce deſir naturel, elle ne ſouhaite, ni 
alles d Ange, ni ardeur de Seraphin; ; elle ſe croit 


au 
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Call imper fedions to the face of day, 
| And 3 tbe needy players who work for, „ 4 


1915 


But thinks # be bas all e in ber eye; 
| Her dusky lover i in ber company. 4 | 9 5 80 i 


601 viſer thou, and in tby nervous "Hog 8 2 
ip bere all the ſtrength of compoſition Shines,” | 2h 


. 3 1 * : j 


Say, bere they. rant , and there. Foo much bey whine, 
Heed not their fears , thy buſt 10% js. * 70 ane. 


Ask, for what end the ſparkling byillants | ſbinep | 


The! woman . cven modeſt «x cries, for * 


F. or ne the artif tries bis utmoſt power, 1 
And forms, from gems, the en luer, ip 


Annual, for me, returning winter comes; 4 


For me prepares Tidottos 5 maxks, , and drums; j 
For me, joy guſ bes trom a thouſand ſprings; 1 


And furt y. ſ billing actors ſoar to Kings: 


Char- 


* 


$25) 


au comble de la fElicit à cote de celui 3 _ 


aime. 


Approches, tc foi qui es * Pong & hos 


Fenergie des Vers manifeſte la force de ta 
Verve, Viens & expoſes les imperfections au 


grand jour. Dechaines- toi contre les Acteurs 


indigens & thercenaires, Dis- leur qu ici ils 


extravagueſt, & que la ils ennuyent par leurs 


plaintes. Ne t'embarraſſes pas de leur fray- 


eur; ton affaire eſt celle.... de dine. 


Demandes pour qui les pierres precieuſes 
jettent leur eblouiſſant Eclat? Pour moi, $'e- 
crie la Femme... . toujours modeſte.. .. 


Oeſt pour notre Sexe que I Artiſte s effi. 


ce de ſe ſurpaſſer dans 4s Science denchaſſer 
les bijoux & d'en former des fleurs. Oui, 
C'eſt pour lui que la ſaiſon d Hy ver revient 
chaque annèe, que les Aſſemblees ſe for- 


ment, que les Bals & les Fetes ſe donnent, 


que, les rejouiſſances ſe ſuccedent..a Pinfini 


C'eſt pour nous que les Acteurs A quarante 


Schellings jouent ſur le Theatre les roles. 


de Rois, que les Porteurs - de - chaiſes ſont 
faits pour nous tranſporter aux ſpectacles, les 


%. | Va- 


wo _—_—_— 


(Eng) 


Chairmen to waft me, boys 0 light ie rie, © 


\ And all the pit is wounded by my Ges. 211118 

| | | . "Bu errs not nature from ber kind iment, * n 

| : When female minis; on miſebief ever bent, FI BY 
| | | Delight, z0 torture where they ought 10 . 5 | 
| ; | And. 0 their 051-70 blaſt anot bers Lee? Wn 
30% 3 „ Ab, (tis replyd ) tbe females bart 10 flaws. 2 : 
| | ; | ex to 0 Woman's att by gen ral laws 00 3 
| » » Without exception 40 what ills they can; ; Fl. | 5 5 
| 5 Their only aim o hurt, to injure mann.” j 55 3 > 
4 * 9 92 T 


7 tbe great end be human happineſs »" * LI 10 20 of If 


* 1 2 1 * 10 
* F Ei N —— 1 r 0 Gl 
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| und woman deviates... ſhall an de 2 7 1 at 25 ; 
EE 

| 5 of ſoowers' and ſun: ſhine, as of their ae, 5 er ] l 
. As much eternal ſprings and clouds Skies, * s q 
10 Ms woman ever COIN calm, and . £t 4 
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Valets pour nous Eclairer, lorſque nous y en- 
trons, & que tout le Parterre, bleſſé de Pe- 
clat de nos yeux, reſerve ſon & 


e se r 
ſon admiration. *' . 1 


Mais la Nature bienfaiſante ne ſe detourne- 


t- elle pas de ſes fins, lorſque le Sexe, dont 


le cœur eſt toujours ports au mal, ſe fit un 


plaiſir de cauſer de la peine où il deyroit plaire, 
& qu'il ſacrifie ſon propre contentement à la 


dèmangeaiſon de troubler celui des autres? 


V Non vraiment, replique-t-on; les Fem- 
„mes ſont exemptes de detauts , quoiqu'en 
„ agiſſant par les loix générales, elles fuſſent 
„ ſans exception tout le mal qu'il leur ęſt pos- 
„ ſible, & n'ayent pour but que d'inſulter 
„ de nuire A Homme. Si donc la felicitGeſt 
le grand point de viie de Homme & que la 
Femme sen eloigne . ... donnera- t- il moins 


dans cet écuart ? Il faudroity pour atteindre de 


bonheur K wils euſſent autant de momens de 
beau tems & de pluye, quiils ont de deſirs; au- 
tant de printems continuels & de jours ſereins, 


que de Femmes toujours ſages, tranquilles & 


moderces.” Si les Fleaux' de la Peſte & les 
TY: B _Trems 
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I plagues and earth dualer bea ns 22 fulfill, © 


oy ould not man 0 'er woman bave bis ny E 


Better for us, perbaps , it might appear . 


Mere ou a mirrei prieft, and I a peer; 


But truſt me, C _—_ thoſe, abo better now, 
Have long deter min d i ' ſhall not be ſo. 

T bus all ſubfiſts by politics and Arie, 6 
And paſſions are the elements of lift. 

The gen ral order, ff ince the whole began 5 


1s not in woman, but i 15 kept in man. 


What wou'd theſe girls? now upwards will they ſoar, 3 | 


And little leſs than angels, would be more . | 
Now look around, and juſt as griev'd appear, 


They are not mother's in their fifteenth year: 


Made for their uſe, all creatures will they call; 3 | 


Say, what their uſe , bad che the powers of all ? 
Rind 


? 


ms ga. ©. 4... 
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Tremblemens de terre sccortplilient: les de: 
crets du Ciel, d'où vient PHomme. n exe- 
cuteroit- il pas la volonté envers l F emme? 
Il ſemble quill vaudroit peut-Etre mieux 
pour nous; toi, que tu fuſſes Abbé mitre, 
& moi un des Pairs du Royaume. Mais 
erois - men, cher C..., ceux, qui en ſa- 
vent plus que nous, ont decide depuis long⸗ 
tems que cela n'arrivera pas. Ainſi tout 


ſubſiſte par les reſſorts de la politique & 
les débats; les paſſions ſont les clemens de 


la vie. Lordre general, depuis la création 
de PUnivers , fut &tabli dans Homme, ; & 


non aſſigné A la Femme. 


A propos de quoi s'aviſent ces Filles ds 
vouloir prendre Peſſor, & d etre un peu moins 
que ne ſont les Anges, fi non d'un rang 
encore plus eleve.? . Elles regardent. autour 
d'elles Pun air chagrin; il ſemble qu elles fe 
depitent de n etre pas meres a la quimziemè 
année de leur age. A les entendre , tous 
les Etres vivans furent cr&&s pour leur ſer- 


Vice. Dires-moi 125 uſage elles en feroietif3 
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Kind vn the ſex in-rich profuſion kinds 4 
Shape: 5 beauty, , wit. n dame Nature bas al —_ Er” 
l then only, whom a wit we call, 

Be pla with nothing, ; if not Deſod with ade 


f ** 


84. Oman 's bj ifs 5 could pride that Ui a. 
E, vor 10 think. or alt beyond ber kind. 
No powers of body or of foul zo / bare 8 
But what ter Sanne and ber fate can tear, of, 
Why y have not women microſcopic eyes: * 
For 18 plain reaſon. 4 women are not flies. | 
Sa) 5 what their uſe were finer optics gen, 
To * 4 mite, ant comprebend a a beav? * 2 24 
Ceaſe then, nor rudely let: Us Seem 10 blame; 
Our: proper: bliſs is centred in ; the dene: 12 
Let Us ſubnit, in 12850 our bumble le, 25 wy 


Content to be as Un a as we an bear. 77 
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| ſuppoſe. que toutes choſes. fuſſent en leur 
puiſſance. La Nature, liberale juſqua la 
 prodigalite, ꝰᷣeſt montree favorable au ſexe, 
en lui donnant de la taille, de la beaute & 
du jugement. Ne ſeront donc les Femmes, 
que nous appellons Beaux-Eſprits , contentes 
d' aucun don, ſi elles ne les ont tous en partage? 
Incapable de s' vertuer à accroitre ſes fa- 
cultes du corps & de Peſprit, elle ſe borne a 
conſerver celles qui comportent ſon tempera- 
ment & ſa condition. Pourquoi n'ont pas les 
femmes des yeux de microſcope ? La raiſon 
en eſt ſenſible... . Elles ne ſont pas nees dans 
la claſſe des mouches. De grace, a quoi 
leur ſerviroient des organes de vie plus ſubtils? 
ſeroit-ce à contempler des cirons, elles qui ne 
comprennent pas meme le ciel qui les en- 
vironne ? ö 
Ceſſons donc, & n' entreprenons pas de bla- 
mer groſſièrement un Sexe, qui eſt le cen- 
tre de notre bonheur. Contens d' etre auſſi 
heureux qu'il eſt poſſible, renfermons- nous 
dans cette humiliante ſphere, & tranquilles 
entre les mains d'une charmante Femme, 
J fray- 


(22) 
Safe in the bands of one all-charming wife, 
| Calm let us tread the rugged path of lifes ; 
And, ſpite of truth, in fair convidtion's ſpite , 
S111 let us ſay 5 and fear, that WO. MAN'S RI oh. 
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frayons les raboteux ſentiers de la vie. Avou- 


ons & ne ceſſons de jurer en difant, quoique 
convaincus. du contratre, que la Femme A 


lasen, en ow de h verits mere, 
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The proper 7 4 of Mankind's the FA I R; 


Plac'd in that ſtate -- which all who know thee , 8 N | 


FH 
Beg 
; 


A Politician „Poet, 1 Par ſon," Beau 
Created balf to riſe, and balf zo 1 5 
Great ſon of Homer — dating on a doll; 
Truths friend ſo fond of female falſehood grown, 
The glory, jeſt, and riddle of the town. 

Go, wondrous creature 2 as Apollo leads, 
And mark the Path ma jeſtie Milton treads; 
The little ver ſiſiers teach to write 5 
Then to thy bottle and thy w.... at night. 

The wond ring actors, when of late they ſaw 
'A grave Divine explain theatric law, 
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Conni tel one rollin . & fü 
du ſexe Pobjet de tes ſoins. La Femme eſt 
la vraye Etude qui convienne a PHomme. 
7 Livrs à cette occupation... taches que 
tous ceux, qui te cannoiſlent, gretrouvent' en 
toi un Politique, un Poëte, un Ecclèſiaſtique, 

un Dameret; né tantöt pot s'elerer, & 
tantot pour cheoir. Le grand fils d' Homere. 
perdit la raiſon par excès d amour pour une 
1 Poupee, & Am de la Verite eſt devenu 6g 
lement idolatre de la fauſſete duSexe; fa gloir 

re ne ſert que de jouet & d Enygme dans la Ville. 
Vas, merveilleux Genie; cours od Apollo 
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Cie, \pldrſices Wie i Mi ei 


mens de vuider ta bouteille & de careſſer 
ta Belle. hy INT T DAB. 


Les A Emerveilles de voir dernidy) 
ſrement un grave, I heologien e 
Loi du Theatre, admirerent la ſageſſe du 1 
. : B 5 ve- El. 


4660 
Adnir d the wiſdom of the rev rend cowl, 


And ſhew'd a C.—5 as we 1 bew an owl. 
Has be abo wrote the Ro [ciad cer inclin d. 


Ten days together to one female mind * 
| Then might thy friend he conſtant 10 bis . BY 


And PRIVILEGE be pleaded then no more. 


rium to man fl yells Cond where's the harm?) 
Who keeps ber claſe while 7 be bas power to charm; 


Then yields ber to bis felow-brues a prey: 
And where's the Haut, my friend, i in us, or 8 
To principles in buman nature reign * 


Sl. love 70 urge: 5 and reaſon to refrain: : 


Self love , the ſoring of motlon , add the Jout ; 8 
And reajon Yields to its ſupreme controul : 

Great ſtrengtb the moving Principal requires, 53 
Adive its tak, 7 # prompt , impels, , inſpires; 
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vendble Capuchon, & &talerent 4 nos yeux 
un C. ..., comme nous faiſons voir un Hi- 
bou. L'Auteur de la Roſiade fut- il jamais 
d'humeur a paſſer dix jours conſecutifs dans 
la compagnie d'une Femme? En ce cas, 
ton Ami pourroit bien ſe piquer de conſtance 

ur fa Maitreſſe, & la prerogative, attach&e 
a PHymen, ceſſeroit d etre miſe en queſtion. 
Les Femmes ſe pretent aux deſirs des Hom- 
mes (quel mal y a- t- il ?). Ils les aiment auſh 
longtems que durent leurs charmes, & les 
abandonnent enſuite en proye a la brutalits 


de leurs ſemblables. A qui la faute, mon A- 


mi? à elles, ou A nous? 


1 regne dans la Nature deux principes; Pa- 


mour: propre qui agit par impulſions, & la rai- 


: N Rove 8 inſpire, pendant que les ſens ſont | 


ſon qui leur reſiſte.. Lun, ſource du mouve- 
ment, exerce ſon activite ſur Pame, & autre 


plie ſous ſon pouvoir ſouverain. Le principal” 
mobile exige beaucoup de force; il pouſſe, 
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Sedate and quiet ſenſe and reaſon lie; a 


We yield zo paſſion, ard from reaſon fly. 


We Jene immediate good by preſent . 52 
Aud leave 70 fate and chance the babe 


Thicker than arguments remprations throws ©... f 
More pow'r ful theſe, though 2 are nc r. f. fron ] 


Seif-love and reaſon io one end hire, 


Pain 0 ou r averſio on , Pleaſure our. Bt, 


is 


But greedy 55 our _ 70 an, git: 
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ra- „ with us, is always wnderſtood, | 


Howeer obtain d q our beſt and greateſt 1 FEES 


Paſſions, like elthtents; though born 10 Krb, 15 


en 


By female poor ſubdu 1, are all attend q quite; | : | JR 


Theſe "ti enough ; 10 temper and emply, SOD 
— what affords moſt pleaſure ,' can try. | 
. All 
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calmes& la raiſon tranquille. Nous ſuccombons 
2 la violence des paſſions, & nous laiſſons la 
raiſon à Pecart. Entraines.par un ſentiment pre 
ſent, nous ſaiſiſſons tout à coup le bien qui ſe 
preſente „& en abandonnons les ſites au has 
zard. Les tentations ſe ſuccedentenfoule , & les 
rellexions ne ſuivent qu en petit nombre; cel- 
les-la ſont plus fortes, celles- ci toujours plus foi- 
bles. Lamour· propre & la raiſon concourent 
au m&me but; la peine fait notre averſion, le 
plaifir excite nos deſirs. Mais fans ceſſe d. 
vides de la jouiſſance de notre Objet, nous 
cueillons les Fleurs les plus belles, & de quel- 
que cõtè que naiſſe le plaiſir, nous Þ enviſa- 
geons toujours comme notre ſouverain bien; 


Les paſſions, ſemblables' aux Elemens, 
quoique deſtinces a $ entre-battre , ſont ſub- 
ordonnëes au pouvoir du Sexe. Ute fois vain: 
cues, elles changent de nature, & c'eſt aſſea 
qu'on puiſſe les moderer & en uſer avec a 
tion, puiſque ce qui nous procure le plus ſenſi 
des plaiſirs, peut entrainer notre ruine. {4 
All . Tou- 'Y 
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All ſpread their charms , but charm not all alike ; 
On afferent ſenſes different objects fri n E 
Hence different ladies, more or leſs inflames | 


Or different pours ſometimes attend the fame; Þ 
0 Aud calling up each paſſion of the breaſt 52 | 
i Each lady, in ber turn, fubdues the reſt. | | 


| As man , perhaps, the moment of his breath, 2 ( 


1 


Imbibes the flame which ends not but with death; 2 J 
The flame, that muſt ſubdue the fair at length , 


Grows with bis growth „ and firengthens with bij 
| (/t reng1 h. 
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i So caſt and mingled 700 in Woman's, frame, 
Her mind's 4 iſeaſe, ber ruling paſſion came. | 
Imagination plies ber dangerous art, 
1 And pour's it all upon the peccant part ; 

| 


Nature it's mother, habit is it"s nurſe , ; 
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+ Wit » ſpirit, faculties, but make it worſe. 2 
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Toutes les Femmes deployent leurs at- 
traits, mais ne charment pas egalement. Au- 
tant les objets ſont divers, autant les impreſ- 
ſions ſont differentes. De la, la varjete dans 
les Femmes, dont les unes inſpire plus ou 
moins d' ardeur que les autres, à proportion 
des agremens naturels dont elles ſont quelque 
fois accompagnees ; de forte que touchant le 


; cœur du cote le plus ſuſceptible emotion 5 


chacune d elles à ſon tour vient à bout de 
triompher du reſte. 

De meme que! Homme, des le moment de 
a naiſſance, nourrit peut · Etre dans ſon ſpin une 
flamme, qui, croiſſant & ſe fortifiant avec lui, 
doit töt ou tard lui ſoumeitre PObjet de ſes 


feux, & ne S teindre qu à ſa mort: de mè- 


me aufli la maladie Feſprit s'inſinue dans la 
Femme, ſe mele avec fa complexion & de- 


vient ſa paſſion dominante. L'imagination 
fournit des expediens à ſes dangereux artifi- 
ces, & en accable ) Homme, qu elle juge cou · 
pable. La Nature enfante cette paſſion, Fha- 


birude Pentretient; Peſprit, le] jugement & les 


facultes de Fame ne fervent qu'a Fempirer. 
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_ 008 wretched ſubjelts 10 tho female ſway, 


The nau, linen, ons and alt, obey; © 
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Vll; as Nun nds not, ain 60 nale us fools; f on 
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if She, fill allays, our paſſians, weak e "is 
by | Virtuns and ein every man wa ho vn 6 
1 Women are neither in a ſmall degree, 

The rogue and fool, by fits, 4s fair . e ot 


Women ere always ; what 7 they 105 4 deſpice: Eg 
'Ths but by parts Man follows good or LE kt Ift 8 * 
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man's ſole ſovereign is ber dun dear du. 5 
die ev'ry man paris a different Hoa, . {dee 
JFomans whale ain sunlimited corey. Sala 12 | 
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Aſſez-malheureux pourietre.aſſijettion,la; 


puiſſance du Sexe, nous obèiſſons aux ca- 
prices du Tyran. Aulſi portée à la domi- 
nation qu'entetee. de ſa ſageſſè, la Femme 
nous preſcrit des regles de conduite, & viſe, 
fi non à nous rendre tout à falt inſenſẽés, 
du moins à paroitre imbècilles. eule 
apprenne donc à deplorer notre ſort, & non 
a Pamender ! Rigourenſe accuſatriee; Amie 
impuiſſante, elle s enorgueillit de conquętes 
qui lui coutent fi peu, & faiſant un melan- 
ge de nos paſſions, elle en augmente ou tem- 
pere la violence à ſon Hg 
Tout Homme a une doſè de vertus, cha- 
cun a ſes vices; mais la Femme réunit le 


WS > 


Peſtlave de fo propre F/oloe. Tandis que 
chacun S occupe à fournir fa differente car- 
riere, la Femme, uniquement attentive à 
Eplucher les actions des Hommes , cenſu- 
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7 be Fri of men, and their defects of mind, 
Afard the bigheſt joy z0 avomankind. my 5 2 
See ſome peculiar whim each man W rd 

See every Moman abr ring 40 one end: 

See one fit paſ 708 ev) 'ry man m_—; I 
Empire alone. afords the Woman. 70. 

| Bebold the Girl , by Nature's kindly law $i 
Pleasd with a rattle » Lic Hed with a fra J 
Some other bauble gives ber youth _ 13 
A little louder „ but as empty quite. 1 | 
Dreſs. > dancing „Balls, amuſe ber riper ages | 

And drams and MPiates are the toys of age; 5 | 
Plrasd aft this bauble Js, 1 45 that before 5 21550 
"Till tir 5 wk be a K. and life” 8 poor play, is 0 er, 
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re leurs Ecarts' & ſe * de leurs dé- 
fauts. | 


Tout homme a ſes caprices. Tv. les v v 
ardens a chercher chacun les moyens c aſſou- 
vir une paſſion convenable à ſon temperament. 
Vois auſſi les Femmes ſans ceſſe en Action 
pour parvenir à un but. Elles ne ſont au com- 
ble de leurs deſirs qu autant qu'elles ont la 
puiſſance en main. Gbſervez une jeune Fille, 
qui, guidèe par les Loix de la Nature bien- 
faiſante, ſe rëjouit d un huchet & $amuſe à 
un fetu. Quelque autre un peu plus releve 
& non moin frivole, Pamuſe dans ſa jeuneſſe. 
La parure, la Danſe & les Bals font tout ſon 
agrement dans un age plus mur; Et Puſage de 
quelques vers de liqueurs , interrompe par 
celui d opiates, tient lieu de paſſè: tems dans 
ſa viellleſſe. Charmee de toutes Ces babioles, 
elle n'en perd les gotits que lorsque Pennui 
ſurvient & la plonge dans le ſommeib.... Et 
ainſi finit la triſte eps, de a vie. 
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O On Happineſs 1 to which we all aftire, , 
| Wing'd with Aron bope, \and. 


Ob Eaſe! for which in want', in 
That Eaſe far which. we labour 4 1 dle. aſe 
Why /1 bould'.the Female ever bave the power, 
To tyranttize; o'er Man, and. 10 devour? | 
wh ſhould the wiſe. , the, karned, and zbe fool, , 
T be brave, de rich... Halme to TVaman's rule? 
As of the leurn d the cat ufo. , the learn 'd are Hind , 
This bids us ſeeks that fl bun albonankind; 
Some Plate the 2 iſs 3 in ſerving one alone, 9 - 1 
Some in a logie Paſſion-ave undone. | | 
Some, ſunk to beaſts , find pleafare end i in pain. | 
Some, ſwelld to Gods, .. confeſs all pleaſure vain ; 


| . fall 2 


— —e— — a> 8 moi 


— 
A «= 


a «@ 


A > 


- * —— —— — 
— . er TR .... W —— — A 


\ 


(*. 


Jaca d laqualle-oguzaſpinons toon, 
| affermis par Peſperance & pleins dardens 
deſirs. O Tranquillite apres laquelle nous ſou. 
pirons dans la neceſſitè comme 0 dans Fopu- 
lence; Tranquillitè, pour qui nous travaillons 
ſans ceſſe & mourons. Fondee ſar quel Droit, 
la Femme aura-t-elle a jamais le pouvoir de 
tyranniſer & d opprimer Homme? Pour- 
quoi le Sage; le Savant, Idiot, le Brave; 
le Riche. .. plieront- ils ſous le joug du Sexe? 
Ne t'adreſſes pas aux Doctes pour t en eclais 
rer; ils ſont aveugles. L'un nous ordonne de | 
frequenter les Femmes; L'autre nous enjoint | 
de les fuir; Quelques-uns fixent le Bonheurde 
Homme à ren. aimer qui une /eule; quelques 
autres periſſent dans Vecueit dun ſimple atta- 
hement ; ceux ci s abaiſſent, juſqu aux brutes 
& trouvent que je plaiſir finit dans la douleur; 
eux- la au contraire s elevent juſquꝰ au rang 
c tes Dieux, & r N que le plaiſir n'eſt que 
ö N a OLI 0 
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Some bold the maxim others wrong would call, 
To try all omen... and to doubt them all. 

Ob, Sons of Men! attempt no more to riſe, 
But own the wond rous force of Woman's eyes; , 
Mbo, big with laughter „ Jour vain toil furveys, F 
And ſbews ber power a thouſand diff rent ways. 1 
Know all the bappineſs wwe hope to find, 1125 
Pp nds upon 1be will of Womankind. 


Nothing ſo true as Pope 1 long. ſince, let fall, 55 
„Ng Nomen baue no cbaracters at allʒ | 
How many pictures of one. nymph we vier? 
All bow unlike. each otber... all bow true! 

See Sin in ſlate majeſtically drunk; 
Proud as a Peereſs, prouder as a punks 
Chaſte to her husband, frank to all beſide, 
A teeming miſtreſs, but a barren bride; _ © 
In whoſe mad brain the mix'd ideas roll, 
Of Tallboy's breeches, and of Czſar's N FO; 
Who, ſpite of delicacy, ſtoops at once, 
And makes ber hearty meal upon à dunce. 
In Men we varinus ruling paſſions find, 
In Women. two alone divide the mind; _ - -- 
Thoſe only fixed, they , firſt or laſt, obe), 
The love of pleaſure, and the love of ſway. 
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vanitE; Quelques-uns enfin tiennent pour ma- 
xime, que d autres napprouvent pas, qu'il 
faut eſſayer de toutes les Femmes, & na- 
voir comſiance er aucune 
O Enfans des Hommes ! n' entreprenez plus 
de vous lever. Reconnoifſez plutot les mer- 
veilleux effets des attraits de la Femme, qui, 
les yeux attaches ſur vos vains efforts, sen 
rit & vous fait ſentir de mille manieres diffè- 
rentes la force de ſon pouvoir. Sachez que 
tout le bonheur, qu'il nous eſt permis q eſpe- 
rer, depend de la volonte du Sexe. 
Rien n'eſt plus conforme à la verite que 
ce que Pope dit un jour: Que la plupart des 
Femmes wont point de caractere. En effet, 
combien de portraits ne voyons- nous pas d' u- 


£ Ine ſeule Nymphe, qui, quoique difterens en- 


tre eux, nen ſont pas moins tous exacte- 
ment vrais! Vois le crime enivre d'un faſte 
majeſtueux. Telle, qui affectera Pair altier 
Pune Ducheſſe, = rencherira ſur Porgueil 


I [dune vilaine Proſtituèe; Chaſte envers ſon 


Mari, fans retenue vis-à- vis de tout autre, 
Maitreſſe feconde & Epouſe ſterile , roule 
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uae 1 
mens d'un Faquin. 

Diverſes paſſions eren 
Hommes. Les Femmes. 

x qui les obſèdent; mais 
Ces, il faut töt ou tard que! 
Femme ſe. declare,” oup 
la gloire de dominer. 
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